
 
 
 
Parmi les Puissants de ce monde - votés ou non-, à qui nous avons cru bon de 
donner notre pouvoir de décision et la bonne gestion des peuples et des res-
sources de la Terre, il en est certains qui se rient de nous. 
 
Car il est si facile d’offrir des solutions à des problèmes qu’on a soi-même mis en 
place, avec une patience allant bien au-delà d’une simple génération. Nous avan-
çons, tels les pions aveugles d’une partie d’échec dont les Maîtres guident des 
pièces qui ne savent même plus qu’elles sont manipulées, qui ont oublié ce qui 
pouvait leur permettre de dire « non » et de faire des choix qui soient véritable-
ment les leurs. 
 
Nous croyons à une histoire simple, racontée depuis notre plus tendre enfance. 
C’est l’Histoire d’un passé qui n’a rien du conte dont on nous bassine, l’histoire 
d’un système que nous pensons être issu de nos choix, l’histoire d’une politique 
soi-disant démocratique mais qui nous échappe, l’histoire d’une vie qui commence 
par l’éducation et s’achève par une retraite dont il semble de plus en plus que bien 
peu en profiteront. 
 
Dans l’Antiquité, l’esclavage se voyait aux fers et aux coups, à ce regard éteint et 
à cette soumission servile et abjecte. Le Moyen-Âge évolua, si l’on puit dire, vers 
le système de protectorat d’un seigneur offrant son épée et son bouclier en 
échange d’un servage qui laissait les paysans illettrés et souvent affamés, victimes 
de guerres dont ils n’avaient cure, désarmés devant la toute-puissance d’une 
Eglise édictant tel Dieu, les  lois des hommes et de leurs pensées. 
 
Mais aujourd’hui, alors qu’enfin le Peuple est au pouvoir, notre chaîne est invisible. 
Ce sont nos impôts, c’est l’économie dont nous « dépendons », le chômage qui 
traîne à nos portes, la misère qui ronge chaque pays, s’incrustant même dans 
l’Europe et faisant trembler les USA. 
 
 Mais hormis ce que nous subissons, nous… rien de tout cela n’est réel. Cette si-
tuation découle de choix que nous n’avons pas fait, de choix qu’on nous a fait vo-
ter alors qu’en arrière-boutique, certains préparaient ce monde tel qu’il est au-
jourd’hui, pour des buts connus d’eux-seuls, des buts que nous pouvons commen-



cer à percevoir par la manière même dont ils nous traitent ! Et ils nous traitent 
comme ils nous ont appris à traiter la Terre et ses créatures : comme du bétail ! 
 
 Et comment y parviennent-ils ? En nous racontons une histoire à laquelle nous fi-
nissons par croire, car génération après génération, nous perdons les racines de 
notre passé et oublions d’où nous venons et qui nous sommes. 
 
Aujourd'hui, ils nous gouvernent avec l'une des formes ultimes de la violence, ca-
chée sous la volonté de nous faire croire que la situation actuelle découle de notre 
nature humaine, cachée sous cette idée fallacieuse que nous avons besoin d’être 
gouverné, que d’autres savent mieux que nous ce que nous devons penser, com-
ment nous devons vivre, nous soigner, nous nourrir, élever nos enfants ou nous 
éduquer. Ils ne nous gouvernent pas, ils nous aliènent. Ils ne nous élèvent pas, ils 
nous cultivent. Ils ne nous apprennent qu’une seule et unique chose : à croire… et 
à devenir un peuple s’abaissant à penser et exister selon une courbe dédiée à un 
profit dont nous ne profitons jamais ! La violence dont ils font preuve est la der-
nière vaccination dont nous seront victimes avant de réellement leur donner le 
contrôle de notre esprit et de notre corps (cf. Harmonie) ; cette violence tient en 
quelques mots, si anodins : nous le faisons pour votre bien.  
 
Ce qu’ils craignent est aussi simple que leurs méthodes sont complexes : nous, et 
plus que nous, le pouvoir de nos questions. 




